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Les défis présentés à la Famille lasallienne par la pastorale des
vocations son nombreux. Dans la Circulaire 470 s’exprime le

besoin de « favoriser les structures et réseaux émergents en faveur
de la pastorale des vocations » comme étant l’un des principaux

objectifs (P. 33-34). Cette commission naît de cette volonté comme une
nouvelle structure qui essaie d’être le trait d’union de tous les réseaux

existants et de ceux qui pourraient être créés à l’avenir au niveau Distrital et Régional.

Notre désir est d’être « point de rencontre », lieu de réflexion et de discernement, un espace pour
coordonner et impulser la culture des vocations dans toutes ces dimensions suivant l’esprit de la
Proposition 24 de notre 45ème Chapitre général.

Nous qui faisons partie de cette nouvelle Commission, nous sommes des lasalliens et des lasalliennes qui
misons sur « Il s’agit de promouvoir une culture de la vie comprise comme une vocation, c’est-à-dire
comme un appel personnel à vivre une mission en communauté qui donne du sens à l’existence.la
promotion d’une culture de la vie comprise comme vocation » (4ème CG. 4.8) et à cela nous dédions tous
nos efforts. Nous sommes réalistes, aucun de nous est à temps plein dans cette Commission cependant
nous devons apporter ce qu’il y a de mieux dans nos personnes en vue d’un nouvel élan.

C’est, en effet, un nouvel élan qui s’ajoute à beaucoup d’engagements importants en cours dans
l’animation des vocations à partir de la pastorale des jeunes et/ ou d’autres espaces lasalliens. Il y a

beaucoup d’initiatives et avec de bons résultats. C’est vraiment une
réalité diverse dans la famille lasallienne suivant les lieux et les

personnes mais le travail des vocations en cours est
chaque fois plus sérieux et engagé. Oui, il nous reste

beaucoup à faire…Dieu merci ! Et c’est là que nous
sommes engagés.

La Commission a commencé son itinéraire.
Dans ce premier pas nous souhaitons :

– Développer un « observatoire
vocationnel lasallien » aussi bien

physique que virtuel d’où nous
pourrons voir, juger et proposer des

actions. Un espace qui ne se limite
pas « à l’analyse nécessaire de la

réalité » mais qui regarde plutôt
le futur. Un observatoire qui

sera complété par un
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« Centre de ressources » où nous pourrons tout rassembler de ce que l’on fait et
que l’on a sur la pastorale des jeunes et des vocations. Un espace pour la
consultation, l’analyse et la projection.

– Renforcer la communication. Il est important de mettre à jour le contenu que nous pensons
projeter vers les autres par la web institutionnelle et d’autres moyens. Nous devons diffuser ce que
nous faisons et ce que nous sommes. Nous devons faciliter l’accès à cette information et, en même
temps, produire la culture des vocations à travers cette communication.

– -Collaborer avec tous les secrétariats de l’Institut et en particulier avec celui de la Formation, des Jeunes
lasalliens, de la Famille lasallienne et de l’Association. À partir de cette perspective nous sommes en
dialogue avec eux, prêts à nous impliquer dans ce que nous déciderons en commun.

– C’est aussi suivant ces orientations que va naître un nouveau moyen digital les « Vocations lasalliennes »
en tant qu’instrument, non seulement pour partager des nouvelles mais aussi pour créer des synergies,
pour diffuser la pensée et devenir point de rencontre virtuelle du travail de nos réseaux. Nous
souhaitons que cela soit utile tant au niveau personnel que communautaire, comme éperon de notre
engagement pour, avec, et par les vocations lasalliennes dans leur ensemble, car nous désirons « vivre
d’accord avec la vocation à laquelle nous avons été appelés » (1 Pierre 1, 13-25).

C’est de ce la qu’il s’agit : d’un élan nouveau. Sans oublier que nous aurons toujours besoin d’approfondir
notre conviction que Dieu ne nie pas à son Église ce dont elle a vraiment besoin : « l’Esprit ne cesse encore
aujourd’hui d’appeler les fils de l’Église à être témoins de l’Évangile
dans n’importe quel endroit du monde » (NV 4). Cela concorde
avec saint Jean-Baptiste de La Salle qui nous prie
d’implorer le Seigneur : « Demandez-lui aussi
instamment qu'il lui plaise d'accroître votre
Institut, et de le faire fructifier de jour en jour
afin que, comme dit saint Paul, les cœurs des
fidèles soient affermis dans la sainteté et
dans la justice » (MR 207,3,2).

Frères, Sœurs et Laïcs associés,
continuons notre chemin avec foi et
espérance. Il nous reste une grande
tâche pour continuer à bâtir le
Royaume de Dieu dans la mission
éducative lasallienne.

Unis à Jean-Baptiste de La Salle.

F. Rafa Matas
Conseiller général
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Comment est-ce que le ministère pastoral des vocations se
concentre-t-il sur l’avenir et invite à une nouvelle manière
d’être dans l’Église ?

Lorsque saint Jean-Baptiste de La Salle, dirigé par la Divine Providence,
réunit un groupe d'hommes laïcs pour éduquer les enfants pauvres au 17ème siècle en France, il  introduisit
une nouvelle manière d'être dans l'Église. Ces premiers frères sont restés laïcs ; ils ne devaient pas devenir
prêtres ou faire les trois vœux des conseils évangéliques que les religieux traditionnels faisaient à
l'époque. La vocation lasallienne est un appel à tous ceux qui sont engagés dans le ministère de
l'éducation. C' est un cadeau de La Salle, patron des éducateurs, à partager avec toute l'Eglise. L'invitation
à une nouvelle manière d'être dans l'Église est bien ancrée dans notre vœu d'association pour le service
éducatif des jeunes, en particulier, des pauvres. En nous engageant dans l'éducation, sous quelque forme
que ce soit, nous construisons une Église qui est inclusive et modèle des premières communautés
chrétiennes dont l'amour, la miséricorde de Dieu, la paix et la justice étaient ses piliers.

Comment est-ce que la pastorale des vocations doit être non seulement le travail d'un comité, des
directeurs des vocations, mais de notre famille lasallienne toute ensemble ?

Nous avons la responsabilité collective de construire une culture des vocations. Pour réussir dans nos
efforts nous devons tous être impliqués. Je crois que nos jeunes Frères délégués au 45ème Chapitre général
l'ont affirmé de la meilleure façon :

• Les cris du monde ne peuvent pas passer inaperçus et ne peuvent être étouffés dans l'indifférence et le
silence. Nos cœurs, mus par la réalité, battent avec l'espérance et nous conduisent à l'aventure de la
découverte de Dieu au milieu des cris des pauvres.

• Nous continuons à être la source de l'amour et accueillons tous ceux avec qui nous partageons notre
vie et notre mission. Il est temps d'ouvrir nos cœurs à la réalité d'un Institut international et de vivre
l'aventure de l'amour universel. (9.2).

Dieu, dans son amour pour l'humanité et toute la création, nous a d'abord créés et nous a ensuite appelés ;
nous avons chacun la responsabilité de répondre à cet appel. C'est dans sa réponse que la personne est
en mesure de partager sa passion et faire en sorte que d'autres découvrent aussi leur véritable vocation
dans la vie. Nous ne pouvons pas faire cela tout seuls. Nous devons le faire avec d'autres. Je suis convaincu
que si nous prenons à cœur l'inspiration lasallienne fondamentale de travailler « ensemble et par
association », nous allons non seulement soutenir et confirmer chacun dans sa propre vocation à
l'éducation chrétienne des pauvres, des jeunes et les adultes humains mais nous contribuerons aussi, à
notre façon, à la venue du Règne de Dieu.

Qu'est-ce qui est important dans l'approche de la pastorale des vocations?

La Règle des Frères est très claire à ce sujet : « Tout le peuple de Dieu est responsable de l'éveil des
vocations dans l'Eglise. » (R 84). Elle y ajoute : « les expériences de volontariat, d'insertion et d'engagement
avec les pauvres offrent aux jeunes la possibilité de comprendre la valeur de la vocation et le service des
autres. » (R 84.3).
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Les communautés doivent prendre la responsabilité d'accueillir et d'inviter
les jeunes à « venir voir », à voir la vie communautaire de l'expérience basée

sur les Evangiles. La communauté doit être convaincue qu'elle est l' instrument
de la création d'une culture des vocations. Elles le fait par sa vie même quand ses

Frères donnent le « témoignage de la présence de Dieu aux hommes, la force libératrice
de son Esprit, et la tendresse de son amour .... » (R 86). Dans une atmosphère fraternelle les

communautés d'accueil sont en mesure d'inviter les autres à découvrir leur véritable passion et la
vocation de leur vie.

Comment pouvons-nous, en tant que Frères, animer ceux qui pourraient être découragés dans leur
engagement, à motiver de nouvelles vocations ?

En redécouvrant leur propre motivation initiale et en répétant leurs propres histoires souvent à d'autres,
les Frères peuvent rallumer leur passion pour transcender leur propre découragement et
désenchantement. Pour aider les Frères et même les partenaires lasalliens qui seraient découragés, les
délégués au 45ème Chapitre général nous ont invités à réfléchir sur ces trois questions: 1) Qu'est-ce qui a
fait naître en vous l'amour pour votre vocation ? 2) Qu'est-ce qui nourrit votre vocation et comment
pouvez-vous partager cette expérience avec les autres ? et 3) En tenant présente à l'esprit l'importance de
la catéchèse et de l'évangélisation, comment votre communauté peut y faire quelque chose de nouveau
et d'audacieux ? Sur la base de ces réflexions, les communautés lasalliennes sont invitées à élaborer un
plan d'action pour la pastorale des vocations (4.7). J' encourage tous les lasalliens à se livrer à cet exercice
communautaire.

Nous sommes tous appelés à promouvoir les vocations. Peu importe
notre âge, peu importe notre situation, nous sommes tous les

instruments de la promotion des vocations. Nos
partenaires, en particulier, nous voient comme

« Frères » et de même les jeunes. Ils veulent notre
présence. Des gestes simples, comme celui des

Frères ouvrant la communauté aux jeunes
pour qu'ils viennent « voir », ou être

présents à une activité scolaire, ce  sont
des gestes vivifiants pour les partenaires

et les étudiants. Ils accueillent et
invitent notre présence. Les Frères

qui font ces gestes simples se
retrouvent revigorés.

Chris Swaine
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Si je devais répondre à cette question en peu de mots, je
résumerais bien ma pensée en disant que je veux être Frère parce
que je viens d’y découvrir mon bonheur. 

Je n’aurais jamais pensé, il y a cinq ans et à mes 19 ans, que mon futur
serait chez les Frères des écoles chrétiennes, mais Dieu, avec sa fine
prudence et sagesse a mis devant moi de grandes expériences et des personnes
qui deviendront pour moi d’une manière presque involontaire, des points de repère pour toute ma vie.

Aujourd’hui, après avoir vécu deux années en communauté chez les Frères au collège de La Salle-Arucas
(Îles Canaries) et au Sacré-Cœur de Madrid, et après avoir travaillé avec des centaines d’enfants et des
jeunes, en classe et ailleurs, je dois avouer que cela vaut la peine, que je suis convaincu que Dieu m’appelle
à donner ma vie comme Jean-Baptiste de La Salle, parce que, enfin de compte, quand on découvre ce qui
vous rend heureux, comment ne pas y parier sa vie ?

F. Miguel Serafín Marcos Hernández

Je m’appelle Sr. Nerlande Jean-Pierre, membre de la Communauté des Servantes lasalliennes de Jésus. Je
suis de Vallières, la même ville que Frère Hermann Austinvil  Fsc. Je suis la 2ème d'une famille chrétienne de
cinq enfants. Mes parents m'apprenaient à prier Dieu chaque jour. Leur plus grand rêve était de voir leurs
enfants deviennent des religieux, religieuses.

Faisant mes classes primaires chez les Petites Sœurs de Sainte Thérèse de l'Enfant-Jésus, je disais que je
veux être comme ces Sœurs-là. Dès lors, l'idée de devenir religieuse grandissait en moi. En été 2002, j'ai
rencontré Frère Hermann et Sœur Majorie qui étaient de passage à Vallières. Ils m'ont invité à participer
dans un stage vocationnel à Port-de-Paix. Après le stage, je prenais la décision de cheminer avec la
communauté. C’est ainsi qu’avec la bénédiction de Dieu et celle de mes parents qu’en septembre 2007 je

suis rentrée chez les Servantes lasalliennes de Jésus, et le 25 mars 2011, j'ai
prononcé mes premiers vœux. Enfin, je réalisais le projet le plus cher

à moi et à mes parents celui de devenir religieuse afin de me
mettre au service du Seigneur en travaillant avec les autres,

spécialement, ceux et celles qui sont dans le besoin. Je suis,
aujourd’hui, corps et âme au service des enfants des pauvres
pour la gloire de Dieu.

En effet, je suis contente et fière d'être ce que je suis :
religieuse chez les Servantes lasalliennes de Jésus. Car, je suis
bien là où je suis. J'encourage toutes les jeunes filles qui

veulent être religieuse à nourrir cette idée, car c'est une
belle vie.

Sr. Nerlande Jean-Pierre SLJ.
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Un de mes amis, actuellement prêtre, alors que nous  travaillions
dans une paroisse avec des enfants et des jeunes, me disait que
les coïncidences  n’existent pas. C’était sa façon de me faire voir,
avec les yeux de la foi, comment Dieu agit dans nos vies d’une

manière presque imperceptible.

C’est justement par hasard que je suis arrivé à la Salle en 2001. Depuis
lors, mon train-train se fait par petits pas et engagements personnels,

en groupe et en famille que Dieu a mis sur mon chemin et qui m’ont fait
sentir chaque fois davantage identifié avec la mission éducative lasallienne et plus proche de Jésus.

Etre lasallien c’est répondre tous les jours à ce que Dieu me demande, annoncer l’Évangile par l’éducation,
l’accompagnement des enfants des jeunes et des familles et le travail en équipe… et, bien sûr, dans la
prière et la présence d Dieu.

Je sens que des signes et des expériences du quotidien ne sont pas de simples coïncidences, que chaque
pas fait dans mon engagement et ma vocation lasallienne m’a fait et me fait croître comme chrétien et
lasallien.

Je sens que Dieu veut que je continue à approfondir le charisme lasallien, en communauté, en partageant
la foi qui me donne la force pour servir les autres, en particulier , les plus pauvres.

C’est pourquoi je suis entré dans le processus d’association, parce que je veux continuer à croître comme
chrétien à partir du charisme de saint Jean-Baptiste de La Salle ; parce que je sens que c’est le pas que Dieu
veut que je fasse sur le chemin où il est en train de me conduire.

Manel Boluda

Je souhaiterais vivement appartenir à la fraternité Signum Fidei pour donner sens à ma vocation laïque
dans l’Eglise et dans la société à partir de l’éducation des jeunes selon le charisme lasallien. J’ai vu naître
ce désir en moi au moment où j’appartenais à la Jeunesse Lasallienne de mon collège. Collège dans lequel
j’enseigne actuellement la langue espagnole ; cela fait pratiquement 8 ans. 

Très tôt, j’ai remarqué le dévouement et l’esprit d’abnégation par lequel les
Frères et professeurs travaillaient. Cela m’a touché et intéressé et
j’aimerais par leur suite pratiquer tout ce que j’avais appris et le
partager maintenant avec les jeunes que le Seigneur me confient. 

J’aimerais dédier ma vie au service des pauvres dans
l’éducation. Je voudrais avec les autres membres du Signum
Fidei, répondre à leurs besoins, être leur modèle, leur
référence en ce monde où ils sont confrontés à plusieurs défis.
Seule, je ne peux pas y arriver mais ensemble nous pourrons
mener à bien cette œuvre dédiée à Saint Jean Baptiste de La

Salle.

Édith Touvi
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Je suis Dilasha Gamage, young girl âgée de 18 ans, étudiante au
Collège Mazenod, à Kandana, Sri Lanka.

Tout en étant jeune lasallienne bouddhiste, je trouve que c’est un
don pouvoir étudier dans un collège catholique. Je suis entrée au
collège Mazenod en 2012 et je peux affirmer que je ne suis plus la
personne que j’étais auparavant. J’étais plus centrée sur moi-même, me
plaignant toujours de la vie et de la société, mais sans avoir jamais essayé de changer. 

Je ne m’intéressait pas aux difficultés des autres, très occupée de ma propre vie, sans prendre du temps
pour pense aux autres. Mais tout a changé après que je suis devenue lasallienne. J’ai rencontré des anges
habillés en blanc, les Frères de La Salle ! ils m’ont formée, modelée, m’obligeant à envisager la vie avec de
nouvelles perspectives et j’en suis très reconnaissante. 

En entrant à Mazenod, je n’avais d’autre choix que d’être lasallienne, mais maintenant je le suis de tout
cœur  parce que j’ai appris qu’être lasallienne ne dépend ni de la religion, ni de la culture, ni de la race ; ce
qui importe est ce que je suis et ma capacité de faire resplendir le bien en moi. Et il m’arrive de penser que
la religion, la couleur, la race ou la culture ne constituent pas notre différence. Mais, comme je l’ai si
joliment appris, c’est ce que je suis pour les autres et ce que je fais pour ceux qui sont dans le besoin qui
fait la différence.

En tant que lasallienne, je ne vois pas le monde tel qu’il est mais d’après ce qu’il devrait être. J’ai appris ce
que cela veut dire être liés les uns aux autres. Aujourd’hui il n’y a pas de plus grande satisfaction pour moi
que d’être capable de tendre la main aux moins privilégiés. Je sais que je ne pourrais pas changer le
monde, mais je sais aussi que si j’aide au moins une personne aujourd’hui, je ferai la différence et cette
différence, un jour, aidera à changer le monde.

Être une vraie jeune lasallienne est assez défiant et souvent difficile. Pour une jeune lasallienne qui a son
intérêt fixé sur les gens nécessiteux, au lieu de s’attacher aux attraits et aux distractions du
développement de l’ère électronique actuelle, c’est une tâche très ardue.

Mais c’est là que ma force a commencé, que ma foi s’est développée, que l’amour et la compassion ont
surgi. Je trouve qu’être lasallienne c’est très gratifiant et enrichissant. 

En tant que jeune membre de la famille lasallienne, j’ai pris l’habitude d’entrer en contact
avec Dieu qui me fait part de sa bonté, je fais l’expérience de l’appartenance à un group

de jeunes qui ont une idée. Je suis vraiment orgueilleuse d’être une jeune
lasallienne, inspirée par les enseignements de La Salle, capable de penser aux

besoins des autres, de passer du temps à enseigner et à toucher les cœurs
des enfants pauvres et marginalisés. 

J’espère pouvoir toucher les cœurs de davantage d’enfants
déshérités et moins fortunés .

Dilasha Gamage
PARC - Distrito de Sri Lanka
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En hâte, comme Marie

Comme la majorité des jeunes maronites libanais, j’ai rejoint dès
mon enfance des groupes de mouvements catholiques à la paroisse

et j’ai eu la chance aussi d’être élève des Frères au Liban.

A l’école, les mouvements lasalliens étaient pour moi d’une importance
capitale. C’était le lieu où je pouvais me retrouver avec des amis pour nous détendre, prier et mieux
connaître Jésus et Saint Jean Baptiste De La Salle. La présence des Frères autour de moi au Collège et dans
le mouvement me rassurait et je me plaisais en leur compagnie. Avec le temps, on m’a confié la
responsabilité des mouvements lasalliens. Le contact avec les Frères devenait plus fréquent et je rejoignais
la communauté pour le dîner et la prière communautaire, suite à la demande des Frères. Je me sentais
chez moi, parmi mes frères. 

À 16 ans, Frère Daoud Kassabry m’a invité pour un weekend spirituel où j’ai rencontré d’autres jeunes en
quête de sens et d’autres Frères. Pendant trois ans, j’ai poursuivi le cheminement : les prières proposées et
les textes évangéliques choisis surtout celui du sel de la terre et de la lumière du monde (Mt 5, 13-16)
m’ont aidé à comprendre que je dois être sel et lumière en ce que je ferai. J’ai rencontré ce même texte à
trois reprises, dans une courte durée de temps. 

A travers l’accompagnement assuré par les Frères et la prière personnelle, j’ai compris que c’était un signe
de Dieu. Après cela, c’était clair pour moi, que je devais choisir un chemin qui n’était pas commun à tous
les jeunes de mon âge. La décision n’était pas facile notamment parce que les Frères ne sont pas des
prêtres – ce qui est dévalorisé au Liban - et que je devais commencer mon parcours universitaire. « La
vocation est comme la flamme d’une bougie. Si on l’enferme ou si on l’expose au vent, elle s’éteindra. On
doit bien la protéger », m’a dit Frère Georges Absi. Ma vision des choses a alors changé. J’ai voulu protéger
ma flamme, c’est pourquoi j’avais choisi de rejoindre le postulat avant d’aller à l’université. J’ai répondu
« en hâte », c’était ma manière de vérifier et de m’assurer de mon choix, même en faisant des sacrifices, car
je pensais que mon parcours universitaire m’éloignerait, avec le temps, de l’appel de Dieu. Mes priorités
ont changé et j’ai fait face à beaucoup d’opposition familiale et sociale concernant mon choix.

Je suis comblé par l’appel que de Dieu m’a lancé pour le servir en tant que Frère des Écoles Chrétiennes
avec les enfants et les jeunes. Depuis mon entrée dans l’Institut, je continue à percevoir les visites
imprévues de Dieu à travers mes Frères, les enfants et les événements vécus. C’est une grande
responsabilité de porter Jésus aux enfants, comme Marie envers Elizabeth et de partager
avec d’autres mon expérience de Dieu. J’ai confiance en lui. Il m’a appelé et il me
donnera la foi et le zèle nécessaires pour poursuivre.

Frère Louis Mjalli
RELEM

District de Proche-Orient
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Fait avec le ADN Lasallien

« Que Dieu illumine les yeux de votre cœur, pour  vous faire voir quelle
espérance vous ouvre son appel » (Eph 1:18).

J’ai été Lasallien, même avant de le savoir. Je suis né à Medellín, la ville
de l'éternel printemps, dans un beau pays appelé la Colombie, alors que le
crépuscule tombait le 13 Janvier 1994.

De 1999 à 2011, j’ai fait mes études au collège San José de La Salle, de Medellín, première œuvre
lasallienne dans le pays. Je finis actuellement mes études universitaires en économie et quelque chose qui
est resté en moi pendant toutes ces années et c’est le ministère de la Jeunesse et des Vocations.

C’est là que j’ai senti pour la première fois l'appel de Dieu, en 2005, alors que j’ étais non seulement
lasallien, mais aussi pastoraliste. C’est un style de vie que je mène avec fierté et qui m'a conduit à être le
premier et actuel coordinateur général de l’association des anciens pastoralistes lasalliens (ALDEP), du
District lasallien Norandino, Secteur Medellín.

Personnellement, je pense qu'il peut y avoir des gens chez La Salle qui sont très bien, mais ce qui est plus
important est de faire participer les êtres humains qui se sentent Lasalliens et vivent les cinq valeurs de
notre étoile, jour par jour ; qui partagent la volonté du Fondateur de vouloir faire quelque chose de
différent, peut-être de façon rebelle et audacieuse, quelque chose qui passionne et transforme le contexte
dans lequel nous vivons. Pour tout ce qui précède, et avec grande assurance j'ose dire : je suis lasallien !

Pour cela aussi et conforme à ce que la pastorale a contribué à ma formation, je suis un style de vie basé sur
trois piliers : premièrement, la foi en Dieu, lumière de la vie qui illumine chacune de mes actions, me
permettant persévérer suivant mes rêves ; la seconde, qui reflète mon authenticité face aux autres, me fait
comprendre comme une personne pleine de vertus et des défauts, un être qui vit sa propre réalité; et
troisièmement, le service comme remerciement, non seulement pour les bénédictions de Dieu, mais aussi
pour la grâce de partager ma réalité avec d'autres, témoignant de la vie et faisant ce que saint Jean-Baptiste
de La Salle nous a laissé comme tâche : éduquer humainement et chrétiennement, sans distinction de
croyance, de race, de religion, de profession ou de toute autre condition qui marque notre société.

Chaque jour, je reste stupéfait devant l'incertitude de l'avenir. À 22 ans, je pense que ce qui doit être fait
dépasse ce qui a été fait. Pourtant, lorsque nous parlons de projections, j’espère, grâce à ma vocation de

service, pouvoir rester sensible à la réalité des personnes autour de moi et de pouvoir, avec mon
témoignage de vie, contribuer à la croissance personnelle et culturelle, dans le but ultime

de transformer et transcender une réalité qui a besoin de Dieu et la réalité de nous tous
qui sommes convaincus qu'il est possible de faire les choses, correctement et de

mieux en mieux.

Vive Jésus dans nos cœurs!

Frère Vélez Herrera.
RELAL

District Lasallien Norandino, Secteur Medellin



Rencontre des responsables de Pastorale juvénile et des
vocations. RELAL

En tant que responsables de la pastorale des jeunes et des vocations de la RELAL. Nous
nous sommes rencontrés au mois de mai à Santiago du Chili. L’expérience en plus d’être

enrichissante nous a permis d’apprendre sur les différentes réalités vécues actuellement dans la Région.

Grâce à l’excellente hospitalité des Frères du secteur - Chili, nous avons eu l’opportunité de visiter
quelques œuvres de la capitale, entre autres, l’Institut La Salle de La Florida, le collège la Salle de La Reina
et le collège Saint-Grégoire de La Salle. C’est dans ce dernier que nous avons connu le réfectoire
communautaire qui fut construit il y a quelques années grâce à l’initiative des élèves et des parents pour
offrir tous les jours de la nourriture à des prix convenables aux personnes qui ont peu de ressources.

Pendant les jours de la rencontre nous avons partagé les bonnes pratiques et la réflexion que la Pastorale
des jeunes et des vocations a développées peu à peu à l’intérieur des nouvelles dynamiques de
l’organisation des Districts et sur les défis auxquels nous devons répondre pour satisfaire aux exigences
des enfants et des jeunes dans l’Institut et dans l’Église.

La plupart des District de la Région sont internationaux à cause des processus de restructuration qui se
sont produits ces dernières années. Cette réalité entraîne pour la région un potentiel de rénovation très
fort ainsi que le renforcement des travaux d’ensemble, en particulier, ceux qui concernent la pastorale des

jeunes et des vocations.

Il y a des réalités divergentes qui sollicitent notre attention et le
désir de répondre aux différents appels ce qui produit une

certaine dynamique de « tension » pour ainsi dire.
L’icône de la Visitation de la Vierge Marie à sa cousine

sainte Élizabeth est un « signe » qui nous rappelle
que tout est possible, exactement comme

nous l’a rappelé le Fr. Rafa Matas dans sa
réflexion : « Il y a davantage des raisons

pour marcher que pour s’arrêter ». Dans
notre action pastorale nous rencontrons

des « variables » qui ne nous
favorisent pas toujours et c’est là

que nous devons réaliser notre
mission.
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Voici quelques-unes des situations que nous rencontrons :

1. La responsabilité de promouvoir une culture des vocations dans les œuvres
éducatives et les communautés des Frères suivant les nouvelles orientations de
l’Église et de l’Institut et promouvoir, par ailleurs, les vocations des Frères des écoles
chrétiennes.

2. Prendre en compte le discours et l’action de la pastorale centrée sur la personne qui permette l ‘accueil
universel de  tous les jeunes, qu’ils soient croyants, chrétiens, catholiques, ou non, dans les situations
que nous rencontrons dans certains territoires ; mais, d’autre part, impulser l’annonce explicite
chrétienne comme faisant partie de notre offerte pastorale. 

3. La responsabilité assumée courageusement par les laïcs dans les équipes d’animation de la pastorale
des jeunes et des vocations au niveau Distrital et Régional mais, d’autre part, l’éloignement perceptible
des Frères des lieux où se trouvent les jeunes.

4. La tendance à renforcer nos pratiques, qui nous sécurisent et qui nous ont donné des résultats pendant
des années mais, d’autre part, le besoin d’aller « au-delà de nos frontières », de sortir de nos
commodités et d’accepter la richesse des autres. 

Les défis que nous avons rencontrés nous animent à travailler avec enthousiasme dans la mission que
nous avons dans nos Districts. Nous avons encore beaucoup de tâches à faire en tant que Région et nous
espérons que chacun puisse apporter à partir des coordonnées où il se trouve ce qui lui correspond. Ce
qui importe est que nous partageons cette mission qui est de Dieu mais aussi la nôtre. Ayons l’espérance
« allumée » étant sûrs que l’impossible peut devenir possible.

F. Víctor Ramos
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Finalité et buts :
Le but essential du programme du Ministère des Vocations dans le

District de San Francisco-New Orléans est d’éveiller, de nourrir et
d’accompagner l’appel de Dieu dans les vies de ceux qui nous sont confiés,

ceux que nous servons et ceux qui vivent et travaillent avec nous.

Les valeurs essentielles suivantes du Ministère des Vocations appuient la finalité, dirigent nos buts
et développent une culture des vocations :

1. Il y a un appel (mission) de Dieu adressé à tout un chacun.
2. Vivre sa vocation comme témoignage authentique suscite la prise de conscience de la vocation.
3. Alimenter sa relation avec Dieu est fondamental pour identifier sa vocation.
4. Identifier sa vocation conduit à la libération et à l’épanouissement total.
5. L’accompagnement est à la foi individuelle et communautaire.
6. L’appel à une vocation est basé sur l’expérience d’une communauté et d’une mission.
7. Le ministère des vocations est la responsabilité de tous et répond à la manière dont on vit sa propre

vocation.

Les buts suivants dirigent les efforts pour les vocations à tous les niveaux du District :

1. Tous les Frères, les professeurs, les staffs, les étudiants et les
parents articulent leur propre vocation, éveillent,

nourrissent et accompagnent les autres dans leur
vocation.

2. Tous les professeurs, les staffs et les étudiants
auront une compréhension de base et une

expérience directe avec des Frères et leur
vie dans le but de communiquer et de

promouvoir la viabilité de la vie des
Frères, envisagée comme une

possibilité pour eux.

3. Les Frères font la promotion de
leur vocation à des individus et à

des groupes en dehors de nos
institutions.

4. Il y aura un soutien
vocationnel pour les

personnes en dehors du
temps de leur

ministère lasallien.
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Efforts
actuels : structures qui

appuient la Culture des Vocations
Ces 20 dernières années, la tradition du District de San Francisco

et maintenant celle du nouveau District San Francisco-New Orléans s’est
fixé comme priorité la mise en place et le soutien de structures qui facilitent
la communication et la collaboration. Les structures suivantes  ont été utiles
aux efforts du ministère des vocations du District :

1. Plan des vocations pour la Communauté : une autre importante « structure » qui
a créé une culture des vocations dans le District c’est l’encouragement fait à chaque
communauté de rédiger un plan des vocations comme partie de son Programme Communautaire
Annuel . C’est fait annuellement et soumis au Fr. Visiteur et au Fr. Directeur des Vocations.

2. Programme de contacts : ce programme permet aux jeunes en âge universitaire de discerner leur
vocation de Frère des écoles chrétiennes. Actuellement ce programme a 35 jeunes qui ont
l’opportunité de se rencontrer pour des retraites de discernement et participent dans des expériences
de ministère accompagné.

3. Neuvaines : Nous ne devrions pas oublier de mentionner la neuvaine pour les vocations et nous
prions les communautés de le faire puisque cela aussi maintien le ministère des vocations comme une
priorité pour les Frères en particulier et un rappel qu’ils doivent « prier instamment pour elles ».

4. Le service des pauvres : la présence permanente et l’engagement des Frères dans des ministères
directs avec la classe ouvrière et les pauvres ,  avec un fort pourcentage d’étudiants catholiques, cela a
eu un grand effet sur ces étudiants. Ce sont des étudiants de ces ministères  qui ont exprimé
récemment leur intérêt dans la vocation de Frères de La Salle.

5. Coordinateurs de Vocations : chaque ministère et chaque communauté de Frères doit choisir un
Coordinateur des Vocations. Ceci a permis au District et aux ministères des
communautés locales de travailler ensemble et d’avoir engagé
directement de partenaires laïcs dans la promotion des
vocations. Ceci a encouragé aussi des écoles et des
communautés à s’engager dans le ministère des
vocations au niveau possible dicté par leur
réalité. Au minimum, cela donne au Directeur
des Vocations du District un point de
contact ; au mieux, cela permet à l’école
ou communauté de prendre des
initiatives dans le ministère des
vocations (formation   des équipes
locales des vocations, engageant
les professeurs et le staff à
partager l’histoire de leur
vocation, s’assurant que l’école
est attentive à la culture des
vocations, etc…)
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6. Des retraites vocationnelles :
le District a appuyé des retraites des vocations

pour des jeunes gens et jeunes filles. Ces retraites font
partie de la culture des vocations du District et offrent des

occasions aux jeunes pour réfléchir sur leur vocation personnelle. Pour
les hommes, l’intention se focalise sur la vocation du Frère pour aboutir à un

groupe de jeunes candidats au Programme de contacts.

Il y a eu un engagement constant et persistent dans les structures mentionnées.
Finalement, le fait que les programmes de formation du District offrent du temps aux

personnes pour réfléchir sur leur propre vocation (directement ou indirectement) cela
contribue a maintenir une culture de promotion des vocations.

Besoins & priorités: regardant vers l’avenir :

Notre plan stratégique 2016-2020 signale trois  aires prioritaires pour nos futurs efforts :

1. Augmenter la présence et la visibilité des Frères à l’intérieur et en dehors la Famille lasallienne.

2. S’assurer que les occasions de formation et d accompagnement relatives au ministère des vocations
soient accessibles aux Frères, aux partenaires lasalliens, aux coordinateurs et aux étudiants

3. Augmenter les efforts et les relations publiques pour la promotion de la vocation lasallienne.

De plus, nous sommes conscients des besoins suivants :

1. Continuer à engager tous les Frères dans le travail du ministère des vocations : prière, invitations,
promotion et accompagnement.

2. Continuer à travailler avec les coordinateurs des vocations des écoles et leurs leaders pour favoriser la
culture des vocations dans chaque ministère.

3. Employer des meilleurs moyens technologiques et sociaux pour raconter les récits vocationnels,
promouvoir la vocation lasallienne et communiquer le fruit de nos travaux dans la mission.

4. Appuyer de façon créative et audacieuse les besoins relatifs à la mission pour donner des témoignages
de  vie avec les pauvres et pour les pauvres.

5. Rester attentifs à la diversité des candidats, en particulier à la diversité ethnique et spirituelle.

6. S’assurer de communautés vibrantes qui ont une prière régulière ainsi qu’une vie apostolique et
communautaire de qualité.

Conclusion : « Qui demeure en moi portera beaucoup de fruit »
En 2011, l’Assemblée constitutive qui forma le District de San Francisco-New Orléans a cité le Ministère des
Vocations comme une priorité du nouveau District. Les leaders du District y ont répondu en assurant un
Directeur de Vocations à plein temps avec une équipe distritale des vocations qui inclut trois autres Frères
et une dame. L’équipe distritale des vocations offre l’accompagnement et le soutien à chacun des
ministères et communautés dans leur effort de chercher à promouvoir toujours une culture des vocations
qui tienne toujours en compte que c’est Dieu qui appelle selon son bon plaisir.

F. Chris Patino
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Lorsque nous nous arrêtons un instant afin de réfléchir sur la
pastorale vocationnelle que nous devrions offrir aux jeunes, une
question surgit bien vite : mais de quelle pastorale vocationnelle
les jeunes d’aujourd’hui ont-ils besoin ? Retournée à l’envers, la
question nous fait partir des besoins des jeunes, point de départ qui
guide généralement à une approche couronnée de succès.

Or, si rien n’est moins sûr que ce dont les jeunes ont besoin aujourd’hui, certaines choses apparaissent,
tout de même, assez sûres. Parmi elles, la certitude que le jeune découvre petit à petit un sens à sa vie à
travers une multitude d’expériences nous amène peut-être à concevoir la pastorale différemment. Le
chemin est ensuite court avant d’affirmer que tout ce qui aide le jeune à trouver un sens à sa vie devrait
relever de la pastorale vocationnelle. Tout ?

Prenons le cas d’Isabella. Isabella, adolescente de seize ans, fait partie du groupe de Jeunes Lasalliens de
son école et a participé à cette année aux retraites organisées par la pastorale de l’école. Comme toute
adolescente, elle se pose des questions sur sa vocation, sur ce qu’elle sera plus tard. Elle sait qu’elle n’est
pas appelée à devenir religieuse, mais éducatrice, pourquoi pas ?

De quelle pastorale des vocations Isabella aurait-elle besoin pour réaliser son plein potentiel ?

Notre mission en tant qu’agents de pastorale, en tant qu’éducateurs, c’est de l’accompagner dans son
cheminement. Plusieurs personnes pourraient l’aider : le responsable de la pastorale jeunesse de son
école, celui de la pastorale vocationnelle du District, l’entraîneur de
l’équipe de football de l’école, au sein de laquelle elle investit
beaucoup de son énergie et apprend énormément sur
elle-même, et d’autres personnes encore.

Qu’est-ce que tout cela signifie pour nous?

Cela signifie que pour accompagner
efficacement un jeune, tous les acteurs qui
peuvent jouer un rôle important dans son
processus vocationnel travailler
ensemble afin d’orienter le jeune. Tout
particulièrement, les domaines de la
pastorale jeunesse et de la pastorale
vocationnelle apparaissent comme
des collaborateurs naturels. Il est
crucial pour ces deux domaines
de développer une approche
commune, et ce au niveau
des oeuvres, du District, de
la Région et de l’Institut.
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Cette approche commune devrait inclure des objectifs
communs, un vocabulaire commun et un partage des expériences,

des informations. Elle devrait mettre l’accent sur le travail en commun, et
non en parallèle. Cela signifie que la pastorale jeunesse devrait mettre plus

d’importance sur le processus vocationnel. Cela signifie aussi que la pastorale
vocationnelle doit mettre l’accent sur l’accompagnement de la vocation Lasallienne

sous toutes ses formes, qu’elle soit religieuse ou non. 

Et tout cela commence tout simplement par s’asseoir à la même table et dialoguer. Certains
Districts ont déjà adopté une approche synthétique qui va tout à fait dans ce sens. Au niveau de l’Institut,

ma participation à la dernière réunion de la Commission sur la Pastorale des Vocations est un signe que
nous allons dans la bonne direction.

Cela prend énormément d’énergie pour accompagner Isabella dans son cheminement vocationnel. Mais
pour accompagner les centaines de milliers de jeunes qui nous sont confiés chaque jour, ça prend plus
que de l’énergie : ça prend une mobilisation complète de toutes les ressources dont nous disposons, et
une collaboration totale.

À mission commune, mission partagée. Travaillons ensemble pour une meilleure intégration des
processus pastoraux à tous les niveaux : dans les œuvres, dans les Districts, dans les Régions, dans
l’Institut. C’est ainsi que nous pouvons espérer que chaque jeune qui nous est confié puisse trouver un
sens à sa vie au sein de la Famille Lasallienne.

Antoine Béland
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Les premières jeunes filles qui ont donné naissance à la
communauté des Servantes lasalliennes de Jésus ont travaillé
comme enseignantes pendant plusieurs années à l’École Notre-
Dame de Fatima, dirigée par les Frères des Écoles Chrétiennes. Nous
sommes en 1992. Ce milieu de travail a été pour ces jeunes filles une
occasion favorable de découvrir progressivement en saint Jean-Baptiste De
La Salle un grand apôtre de l’amour de Dieu auprès des enfants en situation de vulnérabilité. Interpelées
par cette découverte, touchées par la souffrance des enfants défavorisés qui fréquentaient ladite
institution, accompagnées par Frère Hermann Austinvil et d’autres Frères, elles se sont engagées à vivre
une expérience lasallienne qui les a conduites à fonder au fur et à mesure qu’elles avancent la
communauté des Servantes lasalliennes de Jésus.

Cette communauté est une œuvre d’Église située dans la paroisse Notre-Dame de Fatima, Port-de-Paix,
Haïti. Elle est totalement vouée à la promotion humaine et chrétienne des enfants des pauvres. La vie
entière des Sœurs repose sur la prière, la vie communautaire et l’apostolat. Leurs champs d’action sont la
santé, l’éducation et l’enseignement de la catéchèse. L’évêque du Diocèse de Port-de-Paix a reconnu leur
existence comme une communauté religieuse lasallienne en fondation dans le diocèse, le 23 janvier 1998.
Cette reconnaissance était un signe de bénédiction pour cette œuvre délicate, faible et fragile. Le Bon
Dieu y est.

La mission des Servantes lasalliennes de Jésus se concrétise à travers les institutions suivantes :

01. Un orphelinat. 02. Une école fondamentale. 03. Un dispensaire. 
04. Le lycée des Jeunes de Port-de-Paix. Elles contribuent
sporadiquement à l’animation des groupes de jeunes de la
paroisse. Elles sont, pour le moment 7 Sœurs, 3 pré-
novices et une dizaine de jeunes  filles aspirantes.

Dans un pays où l’instabilité politique, l’injustice
sociale, des catastrophes naturelles, la pauvreté
chronique, la malnutrition, l’analphabétisme,
la malaria, le SIDA, le choléra et autres
fléaux sévissent, les Servantes lasalliennes
de Jésus considèrent leur toute petite
contribution à l’amélioration de la
condition de vie de leurs frères et
sœurs comme mieux que rien. Elles
comptent sur la force de la prière, de
la solidarité et de l’amitié pour
continuer de rendre leur mission
effective auprès de ceux et
celles qui en profitent.

F. Hermann Austinvil,fsc
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Une cloche sonne et appelle tôt à la prière. Dieu
nous montre toujours son visage dès l'aube! Après le
petit déjeuner nous sommes partis tôt vers l'école
Santo Hermano Miguel de Santiago de Los

Caballeros, République Dominicaine ;  nous, deux
Frères, allons accompagner l'enseignement des

professeurs et quatre jeunes vont à leurs études de la
dernière année. De retour à notre maison de communauté

les heures se transforment en une gamme de couleurs qui
indiquent la vie et le mouvement continu.

L'expérience Parménie est le résultat d'un voyage professionnel qui
cherche à promouvoir la « culture professionnelle » dans nos

environnements. Dans le District d’Antilles-Mexique Sud,
chaque école crée un « Groupe professionnel Parménie » et

les jeunes qui veulent démarrer un accompagnement
qui les aident dans leur discernement vocationnel.

Dans le secteur de la Rep. Dominicaine-Puerto Rico,
le processus vocationnel offre une occasion aux
jeunes qui veulent spécifiquement être Frères de
faire partie de l'expérience Parménie avant de
commencer le Postulat.

L'expérience Parménie est une année de
discernement, d'études et d'apostolat. Les jeunes

vivent en communauté avec des Frères qui les
accompagnent à l'école, à la prière, à la catéchèse dans

le quartier, au sports, en montagne, dans la conivialité, la
retraite et dans de nombreux moments de loisir en

commun. Nous sommes situés dans le quartier de Pékin de
Santiago de los Caballeros, Rep. Dominicana.

Enfin, le EXPERIENCE PARMÉNIE est un moyen privilégié de formation,
qui permet de se développer d’une manière globale aux jeunes qui ont manifesté un intérêt particulier à
connaître la vocation du Frère des Écoles Chrétiennes (De La Salle). Ils veulent analyser soigneusement si
c’est l’idéal pour leur vie.

Dans notre maison la vocation communautaire devient une expérience que nous vivons dans le cœur de
PARMÉNIE.

F. Arístides Peralta
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Le Symposium des Vocations lasalliennes est un
nouvel espace qui permet aux Lasalliens et
Lasalliennes de se rencontrer et de discerner
ensemble le contenu et les expériences qui sont
nécessaires pour donner naissance à une culture des
vocations et à une pastorale renouvelée des vocations.

Deux Frères, deux associés, une Signum Fidei et des jeunes
lasalliens, se sont réunis dans la communauté de Scampia (à
Naples. Italie) pour vivre ce temps de discernement. Scampia a
été choisie pour permettre aux pauvres d'inspirer ces jours de réflexion
et de travail ; on y a également donné de l'importance à la création de communautés, permettant aux
participants de se connaître, de raconter leur histoire, de partager des
expériences et des moments importants de leur vie.

La parabole des talents, l'évangile des premiers jours du
symposium, a illuminé notre travail et, l'évangile de Jean,
avec son passage de la pêche miraculeuse, ces textes
nous ont donné l’éclairage de la nouveauté et la
créativité que Jésus nous demande d’avoir aujourd'hui.

Les participants n’ont pas voulu donner des réponses
tranchantes sur la réalité italienne, mais nous ont
suggéré des actions concrètes et réalisables pour que
nous puissions entamer un processus de conversion
et d'engagement afin de promouvoir une culture
renouvelée des vocations.

Voici des suggestions faites à l'accueil et divers conseils
donnés par la suite:
–  Choisissez l'option de l’“Invitation pastorale”, à savoir, la
volonté de se soucier et de prendre en compte  toute vocation
lasallienne afin que tout le monde se sente heureux avec son appel et soit
stimulé à reconnaître ceux qui sont appelés par Dieu à la mission éducative lasallienne.
–  Avoir un ministère qui ne soit pas uniquement lié à l'individu ou à la vocation individuelle, mais qui soit
le résultat d'une nouvelle communauté lasallienne dans laquelle différentes vocations lasalliennes
naissent, grandissent et s’enrichissent ensemble.
–  S’assurer d’expériences formatives grâce au service des pauvres dans lequel les jeunes et les adultes
travaillent ensemble et, ensemble, ils s’y laissent évangéliser par les pauvres.
–  Créer un processus pour être formés à l’accompagnement personnel et communautaire.

F. Enrico Muller
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Comment retrouver la jeunesse du monde en un seul lieu. La
réponse est facile, venir aux JMJ.

Depuis lundi 25.07.16, Cracovie vit au rythme du monde et de
l’Eglise Universelle. Le monde des jeunes est présent dans cette
ville de Pologne qui nous accueille les bras grands ouverts.

Que dire de ces jours passés.

–  Comme toujours aux JMJ, c’est l’aspect festif qui prime, les
participants sont heureux de se retrouver, de partager, d’échanger.

–  La présence des drapeaux des différents pays présents, les teeshirts
portés par les jeunes annonçant leurs appartenances, groupe, ou pays,

nous transportent dans le monde entier, du continent Américain à l’Australie.

–  La ferveur durant les célébrations témoigne de la démarche de foi de ces
jeunes.

–  Le nombre de jeunes rencontrés, engagés dans la vie religieuse
ou le sacerdoce sont un réconfort et  un signe d’espérance pour

l’Eglise de demain.

–  La présence du pape, des Evêques, que l’on rencontre,
simplement, nous font ressentir la fraternité de ce peuple en
marche.

Du Côté Lasallien

C’est avec une grande joie que plus de 400 jeunes lasalliens
accompagnés d’une quarantaine de frères venus de plus de 20

pays, se sont retrouvés mercredi après-midi, pour se rencontrer,
partager, faire route ensemble. Temps riche, d’échange, de célébration,

d’ouverture sur le monde lasallien, avec la présence du Frère Robert,
Supérieur général, des Frères Aidan Kilty et Rafa Matas.

Que dire de plus, les mots ne peuvent traduire tout ce qui se vit en
profondeur. La vie lasallienne et l’Eglise universelle des jeunes sont

bien vivantes.

Et maintenant en route pour les JMJ de Panama 2019.

Vive Jésus dans nos cœurs.

Cracovie ce 01.08.16 matin.

Frère Jacques-Vincent le Dréau, fec.
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Parce que tu es mon Dieu

Seigneur, à l’aube de ce jour,
Tremblant et plein de joie,
Ton appel m’enveloppe de grâce,
Et dans ma réponse fragile,
Je trouve la grandeur de ta miséricorde :
Un Père à l’écoute des clameurs de son peuple,
Ses bras grands ouverts,
Serrant dans sa poitrine le salut promis, 
Dans une Alliance.

Les mots sont de trop aujourd’hui et je n’entends que le pouls de son cœur :
Le doux et rebelle chuchotement de ton Esprit
Qui résonne dans ma petitesse, élargissant mon regard,
Pour chercher mes frères et mes sœurs,
Marginalisés et déshérités, ces disparus sans voix,
Les enfants de l’intifada, les vendus,
Les exploités par l’oubli et l’injustice…
C’est d’eux qui parle le silence muet, assourdissant
En me laissant bien sourd :
Ils sont pour toi les amours de ta création,
Les trésors de ta Passion déchirante !

Seigneur, tu m’appelles à sortir, à marcher, à monter vers les sommets,
A me laisser trouver,
À te chercher pour te trouver,
À te visiter chez les marcheurs qui errent dans ce monde.
Deviens fort avec ma faiblesse,
Et ne me laisse pas décourager
De tout mettre sens dessus dessous…
Que je devienne ton rêve,
Ton insomnie complice
De ton œuvre créatrice

Fais que ma vie saute de joie
Au sein de notre humanité affligée et besogneuse,
Une vie gonflée par le fruit béni de Marie,
Ton Fils, Jésus.
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Fais, Seigneur, que je me reconnaisse aimé
Dans les bras de ton Père.

Que tu attends toujours,
Dans ta confiance éternelle,
Des pas sûrs dans ma vie consacrée,
Visitée et comblée,
Et que son chant soit toujours,
Louange reconnaissante de ton passage dans notre histoire.

Seigneur Jésus, me voici,
Je remets en tes mains
Mes craintes et mon espoir, mes illusions
Et mes désirs accrochés à ta Parole.
Partant à la recherche des échos d’une fraternité conquise,
Je veux dire toujours « oui »,
Malgré mes rechutes,
Car toi seul est mon soutien,
Parce que tu m’aimes.

Accueille-moi dans te bras,
Secoue-moi de mes certitudes,

Blottis-moi dans ton sein,
Et bénis-moi dans la fécondité de ton appel…

Parce que tu es mon Dieu.

F. Juan González


